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SOClfiT^ BOTANIQUE DE FRANCE. 

son lit actnel posterieurement a la distribution des vegetaux de 
notre epoque. II est de plus & remarquer que cette immense surface 
d’evaporation agissant comme moderateur de la temperature, il y a 
moins de difference, aussi bien dans la vegetation que dans la faune, 
entre les deux cdtes de la Mediterranee qu’il n’y en aurait en terre 
ferme k distance egale. 


STANCE DU 28 MARS 1873. 

pr£sjdence de m. decaisne. 

M. Tardieu, vice-secretaire, donne lecture du proc&s-verbal de 
la seance du 1 h mars, dont la redaction est adoptee. 

M. le President appelle l’attention de la Societe sur l’interet que 
presente l’appendice qui termine le Catalogue des grainesdu Jardin 
botanique de Berlin, publie en 1872, par M. Al. Braun eten parti¬ 
cular sur Particle relatif aux Amarantus caudatus et alopecurus , 
dont les noms sont souvent interverlis dans les jardins. 

Par suite des presentations faites dans la derniere seance, 
M. le President proclame l’admission de : 

MM. Barbey (William), A, rue de PHotel-de-Ville, a Geneve, pre- 
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sente par MM. Emile Burnat et de Schoenefeld. 

Olivier (Ernest), de Moulins, presente par MM. Bureau et 
Boisduval. 

Hariot, etudiant en tnedecine, 8, rue des Nonnains-d’Hye- 
res, a Paris, presente par MM. Bureau et Poisson. 

M. le President annonce en outre une nouvelle presentation. 

M. Chatin fait k la Society la communication suivante : 

UNE PROMENADE DE BOTANISTES A LA CHAPELLE-SUR-ERDRE, par U. A. C11ATINI. 

Me trouvant a Nantes dans la premiere quinzaine d’octobre dernier, je 
voulus utiliser mon sejour dans cetie region de la Bretagne en me rendant a la 
Chapelle-sur-Erdre, dans le but de constater l’Gtat de la trop fameuse maladie 
du Chataignier, maladie dont j’avais commence Petude dfe l’ann§e precedente. 
Or, comme, suivant un mot vieux, mais toujours juste, de Henri IV, la caque 


